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.TOUS DEPARraŒJyTS p. 1 

TIlAITEilEIlTS POKGICIUES SUR CEREALES 

Dans un précédent bulletin, l’opportunité ue traiter les -orges -de- printBreps contre 
les attaques d’oïdiun précoce a été envisagée. Aujourd’hui sont publiés les éléments 
relatifs aux trait^.ents plus polyvalents sur céréales. En effet, aucune décision de 
traitement, concernant les maladies du pied en particulier, ne pouvait Btre prise, jus- 
qu’à présent, sur les seuls éléments de pronostic ou de constat des maladies ,^ont l’a- 
griculteur pouvait disposer. . ' 

Dans cette présentation sont distingués deux groupes de maladies qui relèvent de 
produits et de stades de traitement différents: 

- maladies du pied (piétin- verse et fusariosc) 

- maladie.? du feuillage et des épis (oïdiim, rouille, septoriose, fusariose). 

Toutefois, les céréales sont attaquées par un complexe de ces maladies et c’est 
contre ce complexe que l’agriculteur devra, en définitive, raisonner son intervention. 

L'abonné trouvera en fin de texte le tableau des produits utilisables pour la 
campagne 1975. 

V - Lutte contre les maladies du r:ied des céréales: piétin-verse et fusariose . 

Cette lutte n'est à envisager que s'il existe simultanément povir ces maladies: 
des symptômes précoces , un risque i.mportan-t -de--4éveloppement. 

ai effet, plus les symptômes appai'aissent t6t, plus la vigueur de la céréale ris- 
que d’en ^tre affectée. — — - 

Les dommages consécutifs à des attaques précoces et graves de maladies du pied se- 
ront plus ou moins importants selon les conditions ae végétation ultérieure. 

Les esspis du Service de la Protection des Végétaux ont montré que différents fac- 
teurs ppuvent aggraver le risque de développement de ces maladies: 

- résidus ae récolte abondants ; 

- variétés sensibles (Etoile de Choisy, Capitole, Champlein,. Hardi, Top, Heiraa, Joss..)- 

- semis précoce ; ’ 

|- fumure a.zotée excessive ; • - — - 

- conditions climatiques favorables. 

conséquence, si le risque de développement des’ maladies est jugé suffisamment 
r^rave, un traitement peut être alors recommandé. Celui-ci serà appliqué au stade...6 .7.. 
de la céréale (entre premier et deuxième noeud visible) ou, au plus tard, à l’apparition 
de la dernière feuille. 

Ifri se\iil de 25 % des tiges profondément touchées pourrait constituer un seuil d'in- 
tervention qu'il est encore nécessaire de vérifier. 

ij/ - Lutte contre les maladies du feuillage et des épis; oïdium, rouilles, septoriose, 
fusariose . 

La présence du complexe de ces .maladies sur la plante exige laie pol^nz-alence d'ef- 
icacité des fongicides employés. 

!>' autre part', ces affections étant étroitement liées aux conditions climatiques, 
ta:;:t dans l'expression des syrjptômes que dans la gra^’ûté des dommages, la corrélation 
Dutre efficacité et gain de rendement, pour les produits utilisés, est souvent peu 
!-'\’làente. 

Ces maladies se sont peu développées dans nos essais en 1973 et 1974, Dans ces 
pcnditions, il est bien difficile d’avancer les critères permettant une utilisation 
tr’s précise de chaque prod^jlt. 

Les dégâts dus a ces maladies semblent s’extérioriser davantage en présence de 
.aladies du pied. ^ 
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TOUS DEPARTïMîNTS..... p. 2 

De mène que pour les maladies du pied, différents facteurs d* aggravation des 
maladies des feuilles et des épis peuvent être recherchés parmi: 

- les précédents culturaux; 

- les variétés sensibles; 

- la fumure; 

- les techniques culturales. 

0/ - Préconisations pour la canpagie 1975 

Eh conclusion, il est possible de distinguer deux grands groupes de maladies 
qui sont justiciables de traitements différents. 

Les maladies du pied peuvent faire 1* objet d*un traitement relativement préco- 
ce, appliqué au stade "premier à deuxième noeud visible". 

Ce traitebiôit hé doit être réalisé qu*en présence constatée de maladies et en 
cas de risque important d'aggravation. Si ces deux conditions ne sont pas réunies, 
il est inutile d'intervenir . 

Dans le cas contraire, la spécialité utilisée doit alors ccntenir au moins me 
matière active endothérapique (bénomyl, carbendazim, méthylthiophanate). 

Les maladies du feuillage et des épis peuvent faire l'objet d'm traitement 
appliqué à un stade plus tardif, à partir du début de l'épiaison. Eh présence de ma- 
ladies, deux cas peuvent se présenter: 

- l'infestation est à forte prédominance d'oïdium et de rouilles? le traitement 
doit alors être réalisé avec me spécialité contenant au moins me matière active 

à action de contact. 

- l'infestation est à forte prédominance en septoriose et fusariose: le trai- 
tement doit alors être réalisé avec me spécialité à large spectre d'efficacité. 

Il appartient donc à chaque agriculteur de reconnaître, dans me sitmtion dé- 
terminée, si m risque grave de dommages justifie me intervention. A ce jo\ir, dans 
les essais du Service de la Protection des Végétaux, l'intérêt économique de tels 
traitements n'est apparu que dans 50^^ des cas. 

(voir tableaux p. 3 et 4) 

ARBRES FRUITIERS 


TAVELURES DU POIRIER ET DU POMMIER - Quelques très rares taches sont apparues dans 
quelques expositions très favorables. D'autre part, les projections d'ascospores 
sont actuellement moins importantes. 

Des contaminations sont cependant encore smceptibles de se produire. Il y a 
donc lieu, soit d'exécuter d'urgence le traitement conseillé pour la fin de la se- 
maine dernière ou le début de cette semaine, soit de le renouveler s'il a été élimi- 
né par les récentes pluies. 

oïdium du pommier - Il y a lieu de se méfier de cette affection qui demeure très 
virulente. Sur les variétés sensibles, la protection pourra être assurée à l'occa- 
sion du traitement an ti- tavelure. 

D'JSEGTES et ACAIUENS - L'évolution de ces parasites demeure lente et sauf cas excep- 
tionnels, les arboriculteurs auront intérêt à attendre me amélioration des condi- 
tions climatiques pour intervenir. La Station donnera en temps opportm de nouvelles 
informations . 
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HLii: îPI\fDRE D» laver 
BLB DUR D'HIVER 
ESCüURGEŒI 


BLE TENDRE D'HIVEI^ 

BLIO DUI^ D' HIVER 
Bldi; TENDRE DE 
KÎINTE^IPB 

BLE DUR DE 
iTiDfTHÎiiro 


BLE mWïiu D'KIVi-R 
hLh) UUIi D'HIVER 
BLE TIJIDRE DE 
IR IN TEMPE 
BLE Dim DE 

PRINTEMPS 


PIETIN - VERSE 
ET 

PUSvlRIOSE DU 
PIED 


COMPLEXE PIDLISI- 
ÏAIRE 

SUR FEUILL^'iGE 
A DOMINANTE OÏ- 
DIUM et ROUILLES 


CÜMHiEXE PARASI- 
TAIRE 

SUR FEUILL/iGE ET 
EPIS A DOMINANTE 
SEITORIOSES ET 
EUJAHIOSES 


PRS4IER A 
DEUXIEME 
NOEUD VISI- 
BLE 

(au plus TAl^D 
A L'APPARI- 
TION DE LA 
DEIÎNIERE 

PEUILLE ) 


. DEBUT 
EPIAI30N 


DEBUT 

PLOHAISOM 


carbendazim 
bénomyl + manèbe 

bénonyl + niancozèiie 
carbendazin + captafol 
carbendazin + mancozèbe 
carbendaziiû + manèbe 


méthylthiophanate + manèbe 


tridemorphe 
dinouap + nianèbe 
ditalimfos + manèbe 
éthyrinol + capèàfiol 
soufre + mancozèbe 
soufre + manèbe 


soufre + thirane 
tridemorphe + manèbe 

bénomyl + manèbe 

bénomyl + mancozèbe 
carbendazim + manèbe 
inéthyl thiophcüiate + manèbe 


BAVISTINE 
(CEREBEL 
)GREX 
EPIDOR 
CERETAL 
EPIDOR P 

(eavistufe m 
)GREX TX 
(CEREBEL N 
PELTAR 


CALIXEIE 

MANCOKAR 

WOLON 

MILCAP 


RHF 73-2 

15 kg 


(DARYL M 

12,5 


)SIL0D0H 

14 


(TRIAL 

17 

kg 

DARYL 96 

12,5 


CALIXINE M 

5 

Icg 

(CEREBEL 

3,5 

kG 

)grex 



EPIDOR 

3 

kg 

BAVISTINE M 

5 

kg 

PELTAR 

4 

kg 


0,6 kg. 

3.5 kg. 
3 kg, 
3 kg, 

1.5 kg. 

3 kg. 
5 3cg. 
2,, 5 kg. 
2,7 kg. 

4 kg. 


0,75 lit. 
4. lit. 
3', 5 lit. 
4 lit. 
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